
Homélie 1er décembre 2024 Génissieux 

 

Pour commencer cette nouvelle année liturgique, l’Eglise nous propose un texte d’Evangile assez 

déroutant et déprimant. 

« Les nations seront affolées et désemparées » 

L’apocalypse, nous disent les théologiens, est un style littéraire. 

Oui, quand on nous a dit cela, nous sommes bien avancés… 

 

Le monde est en mouvement ; ça c’est sûr, voila 75 ans que j’entends dire cela. 

On le disait sûrement avant, on le dira encore pendant longtemps. 

 

Il suffit d’écouter un succès du box-office récent :  

« Allez viens, je t’emmène loin, regarder le monde s’écrouler, 

Y’aura un nouveau monde à nos pieds »  

Santa a peut-être un peu raison, mais ce n’est pas du cinéma : il n’y aura pas de pop-corn salé. 

 

Qui n’a pas vu le monde s’écrouler autour de soi ; 

Qui n’a pas été désemparé et/ou affolé par des évènements forts et douloureux. 

Des évènements survenus dans notre propre vie : décès d’un enfant, d’un conjoint, un parent, d’un ami 

proche ; mais aussi le changement des valeurs sur lesquelles on s’appuyait dans notre vie. 

Il y a aussi des évènements qui surviennent dans le monde : catastrophes naturelles, guerres, qui 

concernent souvent les autres, mais qui nous font quand même un peu peur. 

Oh la la, quelle déprime !  

 

L’Eglise a eu la judicieuse idée de nous proposer 2 premières lectures qui nous donnent un peu 

d’espérance : 

 

Jérémie nous dit que germera la justice ; Jérusalem habitera en sécurité et on la nommera : 

« Le Seigneur est notre justice » 

Oui, mais il y a encore du boulot. 

 

St Paul voit notre salut dans l’amour.  

Facile, mais c’est quoi l’amour. 

Vous êtes sûrement déjà allés à une messe de mariage. 

5 fois, oui, 5 fois pendant une messe de mariage il est dit et répété que l’amour d’un homme et d’une 

femme est l’image de l’amour de Dieu pour son Eglise. 

Et on entend souvent cette phrase un peu mystérieuse : « maintenant l’homme et la femme ne font plus 

qu’un ». 

J’explique cette affirmation en prenant l’image du catamaran : 

2 coques réunies pour ne former qu’un seul bateau. 

2 coques reliées par des poutres sur lesquelles reposent un mat et des voiles dans lesquelles souffle le 

vent, souffle le vent de l’Esprit. 

2 personnes reliées par l’amour, et parce qu’elles sont reliées par l’amour, elles peuvent avancer dans la 

même direction. 

 

Se tenir prêt, nous dit Jésus, n’est-ce pas s’accoutumer à cheminer avec le Christ ; et c’est cette proximité 

avec lui qui nous permettra de passer ces moments apocalyptiques.  

« Un amour de plus en plus intense et débordant » nous rendant irréprochables en sainteté lors de la 

venue de notre Seigneur Jésus ». 

Redressons-nous, levons la tête, car notre rédemption est proche. 

 

« Y’aura un nouveau monde à nos pieds » :  

A nous de le construire. 

 

Bernard Mérand. 


